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Q. Alors ces gens, Cella, Adler et McGinn, vinrent à Fort-Erié après avoâr
été forcés d'àbandonner leurs affaiTeS à St-Louis? R. Subséquemment, oui.

Q. Croye,7-vous qu'il soit inconvenant de les appeler des proscrits ? R.
Certainement.

Q. Comme proscrits des, terrains de courses? R, Certainement.

Q. Vous dites? R. Des plus inconvenants.
Q. Des plus incünvenants? R. Je n'ai pas de renseignements sur M. Cella,

au plutôt je ne connais -pas intimement ses affaires, mais je sais que c'est un

homme qui dirige un très grand nombre d'industries à St-Louis.

Q. Est-il un propriétaire de salle de poule? R. Pas à ma wnnaissarice,
je dirais plutôt qu'il ne l'est pas.

Q. Il est le propriétaire d'unbucket shopý? R. Je ne le, sais pas.

Q. Est-il un courtier? R. Il est Le président d'une compagnie s'OCcupant

de l'achat et de la vente dffl terrains. Je constate cela sur l'entête de ses let-

tres et j'entends ýd'autres personnes le dire, mais je n'en ai pas une connaissance

personnelle.
Q. Suit-il les courses de Fort,-Erié? R. Il y va parfois.

Q. Et Adler les suit-il? R. Je ne me rappelle pas y avoir vu M. Adler. Il

peut y aller pourtant, sans que je le vois.

Q. MýoGinn est leur gérant? R. Non, il est le eommis aux pesées.

Q. Et il est présent qiinnd les courses ont lieu? R. Oh, oui.

Q. Puis Parmer, de Nashville, a, des rýlatic>ns avec la piste de Windsor,

c'est l'homme d'action? R. C'ee l'homme d'action, le secrétaire.

Q. S'occupe-t-il d'aucune autre affaire que celle des coursesl R. C'est un

fermier et un éleveur, et il a une grande exploitation dans le Tennessee.

Q. £n outre du ohamp de courses de Windsor a4il des intérêts danýs d'au-

tres ehampýs de courses? R. Pas que je sachýe, je suis certain qu'il n'en a pas,

car je le saurais.
Q. Combien de temps a-t-il été là? Depuis qu'il a vendu à Fort-Eriéý R.

Noz4 ils avaient la piste du Windsor avantcela.

Q. Hendriee et Parmer ont Sntrôlé à la fois les champs de oourffl die Fort-

Erié etde Windsor, pendant un certain temps? R. Pour un certain temps, oui.

Il y avait d'autres aetionnaires dans le club, M. Wheelih,,an.

Q. Dans le club, le club Windsor? R. Je ne dis dans le club WiDdsor, mais

dans le club dirigmt: le Highland Park Club.

Q. Oùl R. Fort-Erié et Windsor.

Q. Ils les oentrôlaient tous les deuxl R. Oui.

Q. Le Windsor -estil incorporéý R. IP-s articles de publieité, le program-

me, les enjeux et toutes iles informationa adrefflées aux propriétaires proviennent

de la Windsor Driving Park Association, la W. D. P. A.,ceest -ainsi qu'on I'ap-

pelle, je crois.
L'association St-elle ineoýrporée? R. Oui.

Où est-41e, inoorporéef R. A Toronto, je suppose.

Q. Fibes-vous "itif ? R. Bien, je ne le sais pas. En tout 6as, je connais

un monsieur qui me a dit -avoir vendu beaucoup d'actions qu'il y possédait.

Q. J,- n'ai pas pu trouver aucune trace du club. R. La Windsor Driving

Park Assoeistion 1
IQ. Oui, oh oui, la Windsor Driving Park Association? R. C'est à eelle-là

que je fais allusion.
Q. Je ne fais pas allusion à Parmer n.y a pas d'intérêt. R. oui.

Non, Parmer et Hendrie ont des intérêts avec la Windsor Radng Park

Association? PL M. Parmer et M. Hendrie sout les principaux propriétaires

de Windsor Driving Park Assodation.
Q. Connaissez-vow lé. Haurahant R. Oui.

Q. Il est le seorétairet R. Le secrétaire des assemblées pour le trot.


